
Bulletin de l’Hôpital Lacor
un rêve devenu réalité

3
Bulletin de l’Hôpital

Lacor

juin

Dans ce numéro
page 2 L’Hôpital Lacor et l’énergie: entrevue avec Santo 

Uma Opoka,  par Chiara Paccaloni
page 2 Fondation canadienne: événements passés
page 5 Fondation italienne: prochains événements
page 7 Fondation italienne: événements passés
page 8 Pneumonie, par Massimo Serventi

Année III – n. 3 – Juin 2008
Bulletin rédigé par la Fondazione Piero 
e Lucille Corti - Milan (I) et par la 
Fondation Lucille Teasdale et Piero 
Corti – Montréal (CA)

Fondation Lucille Teasdale 
et Piero Corti
8880 boul. Lacordaire, St-Léonard 
Qc. - H1R 2B3 (CA)
Tél. 001 514 253 1737 
info@drlucille.org 
www.drlucille.org

Photo de Mauro Fermariello



Aujourd’hui, Santo Uma dirige le service électrique 
de l’Hôpital St-Mary’s Lacor. Actuellement, il visite 
l’Italie avec un horaire riche en rendez-vous pour des 
formations techniques témoignant de l’ampleur de ses 
compétences et de son grand intérêt pour les nouvelles 
technologies solaires; principales préoccupations pour 
ses projets de développement au Lacor. Avec son 
programme bien rempli, Santo Uma nous a consacrés 
cette entrevue pour nous expliquer comment se gère 
l’énergie électrique à l’hôpital. L’Ouganda du Nord 
vit ses premiers moments de calme après 22 ans de 
guerre. À l’heure actuelle, cette région traverse une 
période de reprise économique qui l’amène à répondre 

à une demande croissante en énergie. Ce besoin n’est 
satisfait qu’en partie par la production nationale basée 
uniquement sur l’hydro-électricité. 
Présentement, seulement 5% de la population 
ougandaise jouit de la lumière dans leur foyer. Dans les 
zones rurales, où vit la grande majorité des Ougandais 
(soit près de 85% de la population), ce pourcentage 
chute à 1% des habitants ayant accès à l’électricité. 
De plus, des interruptions continuelles de courant 
ralentissent tout le pays et provoquent une perte de plus 
1% du PIB (chiffres de la Banque mondiale de 2005) 
de l’Ouganda. En conséquence, nous remarquons une 
hausse constante du prix de l’énergie électrique.

L’Hôpital Lacor et l’énergie
Entrevue avec Santo Uma Opoka

santo uma opoka est un technicien de 35 ans qui a grandi a 2 kms de 
l’hopital lacor.  cela lui a permis de connaitre personnellement lucille 
corti qui l’a soigne d’un probleme d’estomac a l’age de neuf ans. dans son 
regard, on peut voir une expression de tendresse lorsqu’il raconte: 
«lucille m’a ausculte et donne des medicaments en me demandant de 
revenir pour un controle. comme j’y suis retourne avec une journee 
de retard, elle m’a gronde! j’ai fondu en larmes, alors elle s’est faite 
soudainement douce et pour me consoler elle m’a offert un bonbon… ». 
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Fondation Canadienne: Événements passés

La Fondation Teasdale-Corti invité à 
Vues d’Afrique!
Le jeudi 17 avril dernier, les producteurs de Via le Monde, 

monsieur Daniel Bertolino et madame Catherine Viau, nous 

ont invité à la projection spéciale du documentaire

 Les Enfants de la Nuit de la réalisatrice Rachel-Alouki Labbé 

au festival Vues d’Afrique.  

Ce documentaire sur les enfants de la guerre civile ougandaise 

et du rôle de l’Hôpital Lacor en Ouganda du Nord succédait 

à une ouverture officielle haute en couleurs.  

Des enfants de différentes nationalités habillés en costume 

traditionnel livraient un message d’espoir accompagné par une 

musique autochtone et des paroles de la slameuse haïtienne 

ONI.  Un amalgame multiculturel qui célébrait le désir de 

s’unir dans la paix.  

Nous tenons à remercier chaleureusement l’organisation de 

Vues d’Afrique, Via le Monde et Rachel-Alouki Labbé pour 

l’invitation à cette soirée!



Santo, comment naît 
votre collaboration 
avec l’Hôpital Lacor 
et quel est votre rôle 
aujourd’hui?
J’ai obtenu mon 
diplôme en ingénierie 
électrique à l’Institut 
polytechnique de 
Kampala, mais 
ultérieurement je 
travaillais comme 
apprenti électricien à 
l’hôpital aux côtés du 
frère Elio Croce. Après 
deux ans d’apprentissage, j’ai été embauché pour joindre 
le personnel technique.  Après quatre ans de service, 
soit en l’an 2000, j’ai obtenu le poste de responsable 
du service électrique et des appareils médicaux qui 
dépend également de ce service; toujours sous la 
direction du frère Elio Croce.  Le service électrique 
s’occupe du bon fonctionnement et de l’entretien de 
tous les équipements aménagés à l’hôpital, comme: 
l’installation électrique, le réseau téléphonique, les 
appareils médicaux, l’installation de fournitures 
d’eau, les systèmes informatiques et le système anti-
incendie.  Nous nous occupons également de la gestion 
de l’incinérateur grâce auquel nous élimons le matériel 
sanitaire infecté et des machines de la buanderie.
Quelle est l’importance de la consommation d’énergie 
de l’Hôpital Lacor?
La moyenne est de 50 000 kWh par mois.  Pour mieux 
comprendre ce chiffre, songez qu’une famille italienne 

consomme 
annuellement près de 
3 000 à 4 000 KWh.  
Or, la dépense mensuelle 
de l’hôpital en frais 
d’électricité s’élève à 
presque 10 000 euros.  
Quels sont les moyens 
d’approvisionnement de 
l’énergie électrique de 
l’hôpital?
L’approvisionnement 
d’énergie électrique 
en Ouganda est 
imprévisible.  L’Umeme 

(compagnie qui correspond à l’Enel en Italie ou à 
l’EDF en France) garantit à l’hôpital en moyenne de 
20 à 26 jours (maximum) d’alimentation par mois.  
Il arrive fréquemment que le courant soit coupé 
en soirée, soit à la tombée de la nuit.  Les pannes 
d’électricité sont à l’ordre du jour alors qu’un hôpital 
ne peut évidemment pas se passer d’une utilisation 
constante d’énergie électrique. C’est pourquoi nous 
sommes dotés de systèmes alternatifs en mesure de 
nous procurer une grande autonomie.  De 8 h 00 du 
matin à 22 h 00, nous bénéficions d’un générateur 
actionné par un moteur diesel qui démarre 
automatiquement en cas de panne électrique.  Après 
22 h 00, un autre système d’alimentation prend 
la relève au seul profit des départements «clef », 
pour lesquels le fonctionnement des appareils est 
vital, par exemples: les blocs opératoires, la pédiatrie 
semi intensive, les laboratoires et l’unité de thérapie 
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Santo Uma dans la salle de contrôle des installations électriques et hydrauliques

La Fondation Teasdale-Corti chez les religieuses…
Le vendredi 11 avril, tôt en matinée, nous nous sommes rendus 

au Pensionnat du Saint-Nom-de-Marie à Outremont que Lucille 

Teasdale a fréquenté dans les années ’40 pour des études en 

sciences. Trois présentations PowerPoint dédiées aux élèves du 

secondaire étaient prévues à l’horaire. C’est dans la somptueuse 

architecture de la salle de concert Marie-Stéphane que plus de 400 

étudiantes ont écouté Dominique Corti et Lise Teasdale avec le 

plus grand intérêt.  La mission de Lucille Teasdale et Piero Corti, 

l’enfance de Dominique au Lacor, les difficultés géopolitiques et les 

combats quotidiens de cet hôpital étaient présentés aux jeunes 

auditrices.  De plus, nos conférencières ont témoigné du pouvoir 

qu’est d’appuyer une cause par un simple geste permanent. Pour 

la dernière séance, les élèves du troisième cycle ont eu le plaisir 

d’accueillir Marina Orsini. Celle-ci leur a exprimé sa chance d’avoir 

pu interpréter le rôle de Lucille Teasdale dans la télé-série Dre 

Lucille: un rêve pour la vie, tout en leur révélant l’impact positif de 

l’œuvre de notre chirurgienne canadienne (suite à la page 3)



intensive. Imaginez ce que pourrait signifier 
l’interruption de l’administration d’oxygène aux 
patients en thérapie intensive ou même simplement 
d’être sans lumière la nuit au beau milieu d’une 
intervention chirurgicale.  
Avez-vous éprouvé des problèmes malgré les systèmes de 
sauvegarde dont vous êtes dotés?
Oui, parfois entre en jeu des variables qui échappent 
à notre contrôle ce qui complique la gestion 

énergétique ordinaire. Les difficultés concernent 
souvent l’approvisionnement en carburant qui 
conditionne nos déplacements, mais également le 
fonctionnement du générateur.  L’Ouganda, n’étant 
pas un pays côtier de la mer, doit tout importer, 
d’un pays à l’autre, par voies routières.  La récente 
crise politique en janvier dernier qui a paralysé toute 
l’activité au Kenya a eu des répercussions dramatiques 
chez nous en compliquant le ravitaillement en gasoil 

En pose devant des cables haute tension

(suite de la page 3) sur la communauté de Gulu. Madame Orsini a 

terminé son allocution en indiquant l’importance de s’engager 

à l’épanouissement de l’Hôpital Lacor. En début d’après-midi, 

sœurs Teresa et Mathilde de Villa Sainte-Marcelline à Westmount, 

nous accueillaient en nous offrant un succulent repas digne de 

l’hospitalité congréganiste avant d’entreprendre la quatrième 

présentation de la journée.  Encore une fois, les jeunes filles 

écoutaient avec une soif de connaître l’extraordinaire aventure 

du couple Teasdale-Corti. Ces présentations en milieu scolaire 

représentent pour la Fondation Lucille Teasdale et Piero Corti la 

possibilité de transmettre l’héritage de ce couple passionné dans 

le développement durable. Jusqu’à maintenant, les adolescents, 

par leurs réflexions et leurs questions, semblent désireux de 

participer au mieux-être des pays en voie de développement. 

Nous pensons sérieusement, lors des visites de Dominique Corti 

à Montréal, de faire bénéficier les étudiants de son expérience et 

de son combat pour le maintien de l’Hôpital Lacor en Ouganda.  

Car, jusqu’à maintenant, le taux d’intérêt et de satisfaction est 

transcendant!

A droit: Lise Teasdale, soeur Mathilde, Dominique Corti et soeur Teresa de 
Villa Ste-Marcelline
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et en provoquant une envolée des coûts.  Dans le 
passé, de graves problèmes étaient dus aux fréquents 
sauts de tension qui endommageaient de manière 
irréparable les machines coûteuses de l’hôpital.  Par 
la suite, nous avons réalisé, avec un projet de la société 
autrichienne BBM (division technique de MIVA 
Autriche), avec l’aide de l’Austrian Development 
Corporation et le DKA (Mouvement Jeunesse 
Catholique) une nouvelle installation pour la gestion 
de l’eau et de l’énergie électrique.  Cela nous a permis 
de stabiliser le courant d’alimentation de l’hôpital 
et d’entreprendre une gestion énergétique plus sûre, 
rationnelle et économique. 
C’est pour résoudre ces problèmes que vous avez décidé 
de vous doter également des panneaux solaires?
Oui. Grâce à un projet réalisé avec l’assistance 
de BBM, nous avons équipé certaines résidences 
du complexe hospitalier et nos trois centres 
périphériques d’Amuru, de Pabo et d’Opit de 
panneaux solaires (il y en a même pour les pompes à 
eau). Ainsi, ils ne dépendent plus de l’alimentation 
par l’Umeme. En outre, nous avons également 
doté différents services de l’hôpital d’installations 
photovoltaïques comme l’hôtellerie, certaines 
habitations, et la buanderie qui utilise à elle seule près 
de 80m2 de panneaux.  Présentement, toujours assistés 
par BBM, nous travaillons à la mise en œuvre d’un 
projet important qui nous permettra de couvrir les 
toits des blocs opératoires, des laboratoires et le service 
de thérapie intensive. À la base des deux édifices 
seront installées des batteries pour l’accumulation 
de l’énergie solaire ainsi produite. La stratégie de 
l’hôpital pour une gestion énergétique optimale est de 

continuer à investir dans l’énergie solaire pour obtenir 
une autonomie de plus en plus grande et nous protéger 
des coups du sort. Les projets sont ambitieux, mais 
nous espérons obtenir les fonds nécessaires.  
Quels sont les avantages de l’énergie solaire pour 
l’hôpital?
Dans notre cas, c’est le seul système valable pour 
obtenir un approvisionnement constant en énergie 
et nous mettre à l’abri des risques imputables aux 
aléas du ravitaillement national.  De plus, pour nous, 
la qualité de ce type d’énergie est très importante, 
car il est à voltage constant, ce qui élimine les pics 
de tension qui endommagent les équipements 
médicaux.  Il est vrai que le «solaire» n’est pas une 
technologie économique si on la compare à d’autres 

Fondation Italienne: Prochains Événements 

Milan:  une petite mais grande chorale 
pour la Fondation Corti, 27-28 juillet 
Ne ratez pas le mois prochain la Maîtrise des Petits Chanteurs de 

Québec, un chœur d’enfants canadien qui se produira à Milan en 

faveur de la Fondation le 27 et 28 juillet. Les petits choristes, à 

travers l’étude et la pratique du chant sacré,  vise au développement 

des valeurs humaines et spirituelles fondamentales. L’objectif de cet 

ensemble choral spécial est de contribuer à la promotion de la paix 

dans le monde et de promouvoir la solidarité, en (suite à  la page 5) 

De gauche à droite: Dominique Corti, Laura Suardi, Santo Uma, Chiara 
Paccaloni, Guido Coppadoro
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utilisées couramment. Mais les installations ont une 
durée de vie de près de 50 ans et l’entretien requis est 
presque nul. Donc, nous exploitons une ressource 
qui en Ouganda ne fera jamais défaut. Nous avons 
dimensionné les installations de sorte qu’à certaines 
périodes de l’année, l’énergie produite par les 
panneaux sera supérieure à ce que nous réussirons à 
utiliser et à accumuler; cet excès d’énergie sera donc 
gaspillé. Cependant, nous espérons que la formule 
examinée par le gouvernement qui permettrait 
aux particuliers de vendre leur surplus d’énergie à 
l’Umeme (comme c’est le cas en Italie) voit le jour. 
De cette façon, l’excès d’énergie deviendrait une 
source de revenus. Dans ce cas, il sera possible, à 
l’avenir, d’étudier un accroissement important de la 
dotation actuelle de panneaux solaires de manière à 
approvisionner l’ensemble de l’hôpital. 
Que pouvez-vous nous dire de la formation que vous 
suivez en Europe?
Je suis venu ici pour accroître mes connaissances 
directement sur le terrain. Surtout en ce qui concerne 
les nouvelles technologies que nous voulons acquérir, 
soit les fibres optiques aux panneaux solaires. Milan 
est pour moi un des déplacements dans différentes 
villes de l’Italie, mais également en Europe. En 
juin, je serai à Intersolar à Munich. Le plus grand 
et important salon mondial sur le sujet. Ensuite, 
en Autriche, je travaillerai avec monsieur Norbert 
Demmelbauer de BBM et avec Energie AG, une 
entreprise productrice d’énergie électrique. Ici en 
Italie, je tiens à remercier les entreprises comme: 
Philips Sistema Medicali, Vismara/Fedegari, 
l’Hôpital San Raffaele de Milan et la société 

Waldner de Bolzano qui m’a donné la possibilité 
de suivre une formation et d’expérimenter ses 
technologies directement sur place. 
Je voudrais aussi remercier Cristina Valarani et son 
mari Alberto Azzola, amis de la Fondation Corti, qui 
m’hébergent pendant ces deux mois de formation. 
Les derniers et non les moindres, Romano Sala 
et Mario Bruno, anciens techniciens Philips, et 
Luigi De Alberti, qui pendant mon séjour en Italie 
m’aident beaucoup, tant dans l’organisation que 
dans les compétences techniques. Merci!
Santo, vous avez grandi à proximité de l’hôpital. 
Que représente pour vous l’Hôpital Lacor, en plus 
d’être votre employeur?
Pour moi, le Lacor est un peu ma famille. 
Professionnellement, c’est là que j’ai évolué et 
aujourd’hui, dans notre secteur mon personnel 
et moi, sommes reconnus comme les meilleurs 
techniciens spécialisés du pays.  
Frère Elio est la personne qui m’a tout appris. 
Je le considère comme mon mentor. Ma femme, 
Lilly Atim, travaille aussi à l’hôpital comme 
infirmière au bloc opératoire, et elle est la fille de 
la cuisinière «historique» de la maison Corti.  
Ce n’est pas tout: mon frère cadet, le docteur 
Ochola Emmanuel, pratique au Lacor au service 
de Médecine. Je me souviens de certaines sœurs 
qui oeuvraient à l’hôpital quand j’étais petit.  En 
particulier, sœur Nicolina qui m’a accueilli chez elle 
un jour de pluie. Les liens affectifs sont vraiment 
nombreux.  Et c’est là que je puise la motivation qui 
m’anime dans mon travail.  

Chiara Paccaloni
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(suite de la page 5) dédiant leur voix aux malades, aux personnes 

âgées ou en le consacrant à de grandes causes humanitaires. 

Découvrez plus de détails sur  www.fondazionecorti.it. 

Santa Fiora (GR) Santa Fiora en musique,
le 10 août 
Un concert pour la Fondation Corti sur la colline du mont Amiata: 

le Festival international de musique de Santa Fiora, parvenu à 

sa 9e édition, consacrera à la Fondation la soirée du 10 août. 

Dominique Corti sera l’invitée du récital du Maestro Pino De 

Majo qui aura lieu à l’église de S. Agostino. 

La manifestation est un rendez-vous culturel important pour 

les amoureux de la musique et pour les jeunes musiciens. Nous 

remercions le Maestro Pino De Majo et le Prof. Gaetano Giraldo 

pour cette belle occasion de rencontre. 



Fondation Italienne: événements passés

Besana en Brianza:  Fête de la solidarité
La ville natale de Piero Corti, Besana en Brianza, a encore célébré 

cette année, du 30 mai au 1er  juin, la désormais traditionnelle 

Fête de la solidarité. Besana a consacré ce rendez-vous, pour une 

deuxième fois, à notre Fondation. Parmi les nombreux rendez-

vous au programme, nous vous rappelons l’exposition photo 

«Hôpital Lacor» à Villa Filippini. Nous désirons exprimer d’ores et 

déjà notre gratitude à la Commune de Besana en Brianza pour son 

aide permanente et l’amitié qu’elle a témoignée concrètement à 

notre égard. Nous remercions également le syndicat d’initiative 

de Besana pour les efforts exceptionnels qu’il a prodigués pour 

concevoir et mettre en oeuvre cette initiative et commanditer 

la réalisation des magnifiques T-shirts dessinés pour nous par 

l’artiste milanais Sergio Fornasetti.

Bergame et Milan: les Cosaques du Don 
pour la Fondation Corti
Dans la basilique bondée de Santo Stefano Maggiore, un accueil 

chaleureux du public milanais à l’arrivée des Cosaques du Don 

pour leur premier concert dans le chef-lieu lombard. Le chœur 

russe a cappella, l’un des plus renommés mondialement, s’est 

produit pour la collecte de fonds en faveur de notre Fondation.

Après avoir conquis le public bergamasque à Lallio le 26 mai, les 

Cosaques du Don ont enchanté également Milan avec la puissance 

suggestive de leurs grandes voix dirigées par Wanja Hlibka. 

L’événement a été organisé et réalisé par la Fondation Corti, le 

Centro Studi Grande Milano,  l’archidiocèse de Milan et le Credito 

Artigiano. Un remerciement tout particulier pour Don Giancarlo 

Quadri, responsable du service pour la pastorale des migrants 

de l’Archidiocèse de Milan et à Eugenio Pozzoli, responsable du 

service pour la pastorale du tourisme. 

Bergame: Salon du livre 
Le 1er mai dernier, nombreux étaient les passionnés de lecture qui 

ont participé à la présentation du livre photographique «Hôpital 

Lacor» au Salon du Livre de Bergame. Encore une fois, les récits de 

Dominique Corti ont constitué un puissant centre d’intérêt pour le 

public. Avec Dominique, Susan Ocaya, bénévole et amie historique 

de la Fondation et Ougandaise de naissance, mais bergamasque 

d’adoption, était aussi présente pour raconter l’initiative du 

livre/reportage. Grâce à la présence assidue de nos bénévoles du 

groupe de Bergame, la Fondation a également pu être présente 

à la manifestation à travers son stand. Nous remercions Achille 

Rosa, Giuliano Sacchi, Anita Filisetti, Rosangela Cassinelli, 

Alessandra Marini, Giulia Brandolisio, Mariangela Riva, Miranda 

Bocconi Legramanti et Fulvia Pata, sans lesquel cette belle 

initiative n’aurait pas été possible.  

Conegliano Veneto: 
Exposition photographique Hôpital Lacor 
Notre exposition itinérante est arrivée le 10 mai dernier 

à  Conegliano Veneto, hébergée dans la magnifique salle 

Papa Luciani de la Cathédrale.  L’exposition, inaugurée avec 

la participation du Maire Alberto Maniero et du Conseiller 

aux politiques sociales Loris Balliana, a été accueillie avec 

enthousiasme. «Une exposition consacrée à l’humanité. Ceux 

qui voient cette exposition en sortent différents, plus riches». 

Ce sont les paroles de Don Mosè, prêtre de la Cathédrale de 

Conegliano. Le message que l’on a voulu communiquer avec 

cette exposition photographique est celui d’un Ouganda qui 

change, qui espère, c’est un message positif. Le parcours 

photographique, conçu par Gianfranca Tonon, a offert un 

portrait complet de la réalité de l’Hôpital Lacor: son histoire, les 

personnes qui y travaillent et surtout les milliers de personnes 

qui lui font confiance et qui bénéficient de son travail, soutenu 

également par la Fondation Corti. Dimanche 11 mai s’est aussi 

déroulée la manifestation «le petit marché des enfants», organisée 

par l’Ass. Ancora, qui a mis à disposition un stand où présenter 

la Fondation. La réalisation de l’événement a été possible grâce à 

l’action toujours présente de Mme Teresa Rosolen, aux efforts 

des membres de l’Association Soffio D’Africa, de monsieur 

Giacomo Fantinel qui a fourni une contribution précieuse en 

garantissant l’ouverture tous les matins, de Renzo et Flora 

Cristofoli pour leur aide dans l’aménagement et la supervision 

de l’exposition. Un remerciement à monsieur Claudio De Stefani 

pour ses conseils avisés.

En haut, à gauche: Les Cosaques du Don
Ici dessus: Inauguration de l’exposition “Lacor Hospital” à Conegliano
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Après le paludisme, les maladies pulmonaires représentent la 

cause la plus fréquente de maladie et de mort parmi les enfants 

hospitalisés à l’Hôpital Lacor. Cela confirme les études dans ce 

domaine: les enfants africains d’âge inférieur à 4 ans ont en 

moyenne 5 épisodes d‘infections des voies respiratoires au cours 

d’une année. Plusieurs d’entre eux, souvent ceux qui sont mal 

nourris, l’infection se complique et arrive à atteindre la structure 

respiratoire du poumon. 

La pneumonie, si elle ne fait pas l’objet d’un diagnostic précoce

et si elle n’est pas soignée, peut conduire à la mort. En 2007, 

plus de 20 000 enfants ont visité et ont été soignés dans les 

dispensaires de l’Hôpital Lacor, pour des infections des voies 

respiratoires supérieures et inférieures. Parmi ces derniers, 3 258 

infectés de pneumonies graves ont été hospitalisés: 200 en sont 

morts, souvent dans les premières heures d’hospitalisation.

Un enfant atteint de pneumonie présente un signe précis de 

gravité de sa condition: il respire souvent et s’essouffle. 

Le stéthoscope est inutile: on apprend par la pratique (même 

les infirmières savent le faire) à reconnaître une pneumonie 

tout simplement en regardant l’amplitude thoracique de l’enfant. 

L’enfant a-t-il le souffle court? Combien de fois par minute 

respire-t-il? Les espaces séparant les côtes et les muscles de 

l’abdomen rentrent-ils chaque fois que l’enfant inspire? 

Le diagnostic entraîne la prescription rapide d’antibiotiques, 

ceux qui sont les plus indiqués pour la pneumonie, en fonction 

de l’âge des patients et du contexte social et environnemental. 

Prise à temps, la pneumonie régresse en 2-3 jours et l’enfant 

recommence à bien se nourrir et à manger.  Après 5 jours de 

thérapie, il pourra quitter l’hôpital. Négligée, la pneumonie 

conduit à la prostration: l’enfant respire avec moins d’intensité, 

les tissus ne reçoivent plus d’oxygène et on arrive à la mort.  

Une dernière possibilité réside dans l’administration rapide 

d’oxygène, si possible à une forte concentration. 

Dans le service de pédiatrie de l’hôpital se trouvent 5 

concentrateurs d’oxygène, des appareils en mesure de capter 

l’air de l’environnement et de fournir un flux gazeux ayant une 

forte concentration d’oxygène. Une véritable bouée de sauvetage 

pour un enfant en train de suffoquer. Aidé par le gaz qui entre 

par les voies respiratoires à travers des petits cathéters nasaux, 

il surmonte la crise, en permettant aux médicaments d’agir 

contre les bactéries qui ont envahi le poumon. 

Les concentrateurs d’oxygène sont précieux: en moyenne, 

chaque jour, 6 enfants en bénéficient. Les concentrateurs ont 

une ligne d’alimentation électrique supplémentaire qui 

leur permet de fonctionner même en cas de panne. Ils sont 

dispendieux et délicats: ils doivent faire l’objet de vérifications 

fréquentes et ils doivent être conservés en excellent état de 

fonctionnement. La fréquence de la pneumonie chez les enfants 

tend à diminuer grâce aux vaccinations pour certaines maladies 

comme la rougeole, la tuberculose et la coqueluche, à une 

plus grande attention du personnel sanitaire (et des mères) à 

reconnaître les premiers signes de gravité, et à de meilleures 

conditions générales de nutrition et de logement. En outre, on 

a produit les vaccins pour deux des bactéries les plus communes 

provoquant la pneumonie chez les enfants. 

L’un d’entre eux est administré dans la première année de vie 

et le deuxième pourra être administré dans un proche avenir. 

Grâce à ces vaccins, la pneumonie deviendra rare et moins 

dangereuse. 

DOCTEUR MASSIMO SERVENTI

(Pédiatre au Lacor,

 en Afrique depuis 25 ans)
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